
L' ASEAN: 
I' amorce d' une bonne idee 

~ e Cambodge va bient6t 
etre membre a part entiere 

de I' ASEAN, C' est une ques­
tion de semaines, semble-t' il. 
II y a longtemps que cette ad­
hesion est imminente : depuis 
bient6t deux ans, puisqu' il 
devait etre admis, en meme 
temps que le Myanmar et le 
Laos, en juillet 1997. 

L' ASEAN. est-ce bien utile ? 
Cette Association creee en 
aout 1967, n' a pas realise 
grand 'chose en 32 ans. Elle a 
d' abord ete anti-communiste, 
et principalement anti­
vietnamienne. Puis elle a re­
pondu vaguement a un souci 
de regionalisation, dans un 
monde qui se globalise. Mais 
rien ne poussant vraiment les 
membres a se rapprocher, ils 
s' en sont tenus au principe de 
Ia non-ingerence dans leurs 
affaires respectives. Et Ia real­
isation d ' une zone de libre­
echange (AFTA, Asean Free 
Trade Area) raisonnable sur le 
papier, est encore bien lo.in d' 
un commencement de realisa­
tion. 

Depuis Ia crise financiere, il 
est deve·nu plus facile encore 
d ' accabler I' ASEAN : aucune 
cohesion, aucune entr'aide, 
aucune efficacite. Finalement I' 
Association n' est-elle qu' un 
club honorable, mais inutil_e et 
couteux? 

Pourtant on peut dire du bien 
de I' ASEAN : elle donne a ses 
membres une certaine harmo­
nie, un code de conduite. Pour 
le Cambodge si longtemps ex­
ile, ces frequentations sont 
certainement utiles. Elles lui 
apprendront les regles com­
munes, a respirer plus large, a 
etendre ses ambitions. 

L' ASEAN pourrait etre davan­
~ge . Elle n' est encore que I' 
amorce d' une bonne idee. Au 
fond, il reste a creer une As­
sociation des pays du Sud-est 
asiatique. A.G. 
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Moins de politique, p lus d' economie Vuus 
voulez Ia Justice? Prenez-la ! -Sam Rainsy et ses 
lndiens - Attention a fev r ier ! - U n Senat pour quoi 
faire ? - ASEAN, Chine : equ i l ibre et politesse. 

~ ans Ia repartition des 
~ ministeres, on a dit que 
I e PPC s' etait reserve les 
portefeuilles ou I' on detient I' 
argent. 
C' est vrai, mais tres partiel. Ce 
n' est pas Ia motivation principale 
de cette repartition. 
Le PPC a en priorite recherche 
et obtenu les ministeres tech­
niques, ceux qui vont avoir a 
gerer le developpement econo­
mique Economie et Finances. 
Agriculture. Forets et Peches, 
Amenagemenl du Terriloire el 
Construction. Commerce. ln­
dustrie. Mines et Energie. Plan. 
Environnemenl. Ressources en 
eau el Meleorologie. Posies et 
Telecommunications . 
Deux exceptions : Travaux Pub­
lics et Transports, et Develop­
pemenl rural. qui sont aussi des 
ministeres techniques. Mais les 
ministres titulaires, Funcinpec, 
sont toutefois plus techniciens 
que politiques . 
De sorte que I' on peut raison­
nablement croire que le critere, 
dans le choix des titulaires , a ete 
Ia competence professionnelle 
plut6t que I' appartenance au 
parti . C' est de bon augure. 
Et cela donne du credit a Ia for­
mule de Hun Sen "apres une 
legislature politique. nous allons 
mainlenanl avoir une legislature 
economique el technique ' '. 
Comme le disait un conseiller de 
Hun Sen (en 104) : "si /'on ar­
rive a depolitiser le gouverne­
ment, alors on peut eire Ires 
confianl pour/' avenir de Ia coa­
lition ··. 
Evidemment, il est plus facile de 
se demarquer de Ia politique poli­
ticienne au debut de Ia legisla­
ture. L' attention et I' effort de 
chacun se portent alors tout 
naturellement sur les taches qu' 
il faut accomplir. On peut c:rain­
dre que les tensions reapparais­
sent lorsqu' on se rapprochera 
des prochaines elections. Mais 
il devrait au mains y avoir deux 

bonnes annees, estiment les op­
timistes. 

vous voulez Ia Justice ? 
Prenez-la ! 

D' autre part, il y a une assez 
belle attitude, et une habilete qui 
n' a pas ete assez soulignee, a 
laisser au Funcinpec des minis­
teres sensibles comme Ia Jus­
lice. /' Information. /' Inspection 
gouvernementale (jointe aux Re­
lations avec le Parlement) [le 
titre initial de cette "Inspection 
gouvernementale" devait etre 
"Lutte contre Ia Corruption"; il 
aurait ete modifie sur Ia de­
mande du prince Ranariddh, 
selon nos informations]. 
En abandonnant au Funcinpec 
ces ministeres-la, le PPC re­
pond en somme aux critiques si 
souvent exprimees par I' opposi­
tion : "Ia Justice est entierement 
PPC", "I' Information est biai­
see", "c' est un gouvernement 
mafieux" , etc . 
Reponse "Vous vous plaignez 
de Ia Justice ? prenez-la ! Vous 
criliquez /' Information ? Vous 
en etes maintenant respon­
sables ! Vous pretendez Iutter 
contre Ia corruption ? Failes­
le , .. _ C' est une elegance. 
C' est aussi une habilete, parce 
que ces domaines sensibles 
resteront quai qu' il arrive, quels 
qu' en soient les responsables , 
sujets a critiques. En matiere de 
Justice, d' Information, de lutte 
coiltre Ia corruption, il est tres 
perilleux d' etre responsable. Le 
PPC n' est sans doute pas 
fache de s' en decharger sur le 
Funcinpec. De passer· sur ces 
points de Ia defensive a -si be­
soin est- de discretes ou meme 
de fortes critiques. 

Sam Rainsy et les lndiens 
Un autre aspect de Ia repartition 
des pastes ministeriels si le 
PSR de Sam Rainsy jouait le 
role des lndiens autour de Ia dili­
gence gouvernementale, ces 
ministeres-la feraient evidem-

ment partie de ses cibles privile­
giees. Et peut-etre Sam Rainsy 
ne serait-il pas mecontent de 
faire des cartons sur ses an­
ciens allies du Funcinpec , ces 
"traitres" . 
Si ce schema se realise, Ia en­
core le PPC aura bien joue. pro­
longeant Ia division de ses ad­
versaires , poursuivant I' affaiblis­
sement d' un Funcinpec a Ia fois 
mal a I' aise, mal assis sur Ia dili­
gence et tres expose aux fleches 
des Apaches. 

attention a fevrier 1999 ! 
Les luttes politiciennes mises a 
part, on peut dire que Ia coalition 
tient son avenir entre ses mains. 
Si elle est hardie dans les refor­
mes, si elle realise le programme 
gouvernemental officiel , non 
seulement elle laissera peu d' 
occasions a I' opposition d' inter­
venir pour contrarier son avan­
ce, de se faire valoir, mais elle 
se conciliera les bailleurs dEl, 
fonds internationaux et les inves­
tisseurs. II y aura des emplois, 
amelioration du niveau de vie, 
des infrastructures, de Ia secu­
rite. C' est la-dessus que I' 
opinion jugera Ia coalition . 
Une echeance tres importante 
Ia reunion des bailleurs de fonds 
qui doit avoir lieu debut fevrier 
C' est done tres vite que Ia coali­
tion doit faire Ia preuve de sa de­
termination (p. 3) . 
Aux yeux des electeurs du Fun­
cinpec qui sont entres a centre­
coeur dans Ia coalition, I' arbre 
sera juge a ses fruits . Si Ia coa­
lition est un succes, ces elec­
teurs souhaiteront Ia prolonger, 
I' opposition s ' en trouvera af­
faiblie, marginalisee. 
Si au contraire le pays ne 
"decollait pas", si le Gouverne­
ment n' arrivait a convaincre ni I' 
ASEAN, ni les bailleurs de 
fonds , ni les investisseurs, les 
electeurs pousseraient alors ces 
leaders a passer dans I' opposi­
tion . Alors se reformerait une alli-
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un Senat pour quoi faire ? - le Cambodge entre I' ASEAN et Ia Chine 
ance Funcinpec I PSR . Si c' est 
Ia son idee, le PSR pourrait 
retenir ses fleches, ... 

quel Senat? 
Decidee Iars de Ia reunion. des 
12-13 novembre Ia creation d' 
un Senat souleve bien des dis­
cussions. Mais il semble que I' 
on ait decide dans ce domaine 
d' aller vite. Le texte est pret. II 
passe une deuxieme fois devant 
Ia Commission des lois avant Ia 
discussion a I' Assemblee na­
tionale. Mais tout devrait etre en 
place avant Ia fin de I' annee. 

rien d' inconstitutionnel 
Un premier point : Ia creation d ' 
un Senat n ' est nullement anti­
conslitutionnelle Ia Constitu­
tion prevoit (articles 131 a 134) 
Ia possibilite de reviser et d' 
amender Ia Constitution par 
une majorite des deux-tiers de 
taus les membres de I' Assem­
blee natioriale. 

ASEAN 

L' argument "/es elecleurs n ' 
on! pas vote cela" ne tient pas : 
c' est aux deputes qu' il appar­
tient de decider. 
L' argument "/a creation du 
Senat diminue le role du presi­
dent de /' Assemblee. qui ne 
sera plus chef de 1· Eta! par 
interim" (c ' est actuellement le 
cas de Ranariddh) ne tient pas 
plus, pour Ia meme raison . Si I' 
amendement est adopte , le 
president du Senat (Chea Sim) 
sera chef de I' Etat par interim, 
le deuxieme personnage du 
Royaume. La encore, iL est dans 
les attributions de I' Assemblee 
d' en decider. 
Le chef de I' opposition Sam 
Rainsy fait une remarque justi­
fiee dans une lettre au Rei · il ne 
faudrait pas que I' Assemblee 
adopte un texte qui confierait a 
une simple loi , adoptee a Ia ma­
jorite simple, le soin de detinir Ia 
composition et les attributions 
du senat. Ce serait une fa9on 

de tourner Ia disposition de Ia 
Constitution . 

pouvoirs du senat : 
question d' hommes 

Quant aux pouvoirs du Senat, 
est clair qu' ils ne peuverit pas 
etre legislatifs puisque les se­
nateurs, pour ce premier man­
dat, n' auront pas ete elus . A ce 
stade, pas de "navette" des tex­
tes de loi entre I' Assemblee et 
le Senat comme c' est par ex­
emple le cas en France. Mais le 
Senat, entre I' Assemblee na­
tionale et le Gouvernement, en­
tre le legislatif et I' executif, 
pourait avoir une reelle influ­
ence. Cela dependra largement 
du temperament des senateurs.· 

un Senat pour quai faire ? 
Quant a sa composition, on sait 
que le Rei entend ne nomme1· 
que deux membres sur 61 . Ce 
chiffre de 61 aurait ete decide 
par Chea Sim lui-meme : c' est 

question de politesse 
les raisons du retard II faut chercher ailleurs , plus au nord, les raisons 

des hesitations de I' ASEAN . Confusion a Ia reunion de I' ASEAN a Hano'l, les 
15 et 16 decembre. Certains pays souhaitaient I' 
entree du Cambodge dans I' Association sans 
plus tarder, le Vietnam, Ia Malaisie, I' lndonesie 
par exemple, d' autres comme Singapour, Ia 
Thaflande, souhaitaient retarder cette entree. On 
est arrive a une solution imprevue, intermediaire : 
ni cui ni non. Oui, mais plus tard . 
Explication officielle de cette bizarrerie : on attend 
que le Cambodge fasse ses preuves. II a decide 
de creer un Senat ? Tres bien, Ia ·realisation de 
cette decision sera un signe de coherence , de Ia 
capacite du nouveau Gouvernement a realiser ses 
intentions, de son entree dans Ia bonne voie. Que 
le Cambodge ait retrouve son siege a I' ONU n' 
est pas pour taus les neuf membres de I' ASEAN 
un signe suffisant. 
La severite de ces examinateurs peut preter a 
sourire. Plusieurs d' entre eux ne seraient pas 
re9us a un examen de democratie -meme avec 
indulgence. Plusieurs auraient sans doute une 
beaucoup plus mauvaise note que le Cambodge a 
un examen sur les droits de I' Homme. A un con­
cours de liberte d' opinion, le . Cambodge en 
devancerait plus d' un (peut-etre taus ?). 
S' il s ' agissait de stabilite politique, ou monetaire , 
le Cambodge ne serait pas le dernier . et si I' on 
devait choisir, entre I' ASEAN et le Cambodge ce­
lui qui realise le mieux ses intentions, lequel 
choisirait on ? 

La Chine ne se desinteresse pas de ses voisins 
du sud. Elle est deja intervenue au Cambodge (et 
assez lourdement a I' epoque des khmers rouges , 
quand il s' agissait de faire piece a I' URSS) . Elle 
n' aime pas·trop cette ASEAN qui tend a s' orga­
niser, ceinturant, de Ia Birmanie au Vietnam , toute 
son immense frontiere meridionale, qui pourrait 
finir par former un ensemble coherent, mains pe­
netrable, plus autonome. Ou les Etats-Unis ne 
sent pas sans influence. 
La Chine a ses partisans dans I ~ ASEAN Singa­
pour evidemment, Ia Thailande ou I' element chi­
nois, fort, est bien integre . Mais d' autres mem­
bres de I' Association sent beaucoup plus mefi­
ants, comme le Vietnam pour des raisons histori­
ques, le Laos, Ia Malaisie et I' lndonesie ou les mi­
norites chi noises sent plut6t jalousees, ou craintes 
pour leurs relations avec Ia grande Chine. 
Ou se situe le Cambodge sur cet echiquier ? II 
tache de maintenir I' equilibre (en 44. 77 : Hun . 
Sen entre /' ASEAN et Ia Chine). Proche du Viet­
nam (deja par Ia geographie), il ne peut pas 
facher Pekin . 0' ou le voyage de Hun Sen en 
Chine sit6t apres le sommet de HaneL 
0 ' ou aussi les atermoiements des pro-Chinois de 
I' ASEAN ils attendent de voir le resultat du vo­
yage de Hun Sen en Chine, et les commentaires 
de Pekin . C' est marquer de Ia politesse, du re­
spect, pour le grand frere chinois. A. G. 

A PROPOS ... 

Khem Sokha reapparait 
Ancien depute PLDB et presi­
dent de Ia commission des 
droits de I' Homme de I' Assem­
blee nationale, Khem Sokha, qui 
avait disparu apres les mani­
festations de septembre, est re­
apparu Iars de Ia ceremonie 
marquant Ia Journee des droits 
de I' Homme, au Cambodiana, 
le 11 decembre. Accuse d' inci­
tation a Ia violence en aout et 
septembre, en particulier d' etre 
responsable de Ia degradation 
d~1 monument commemorant I' 
amitie khmero-vietnamienne, 

Kern Sokha se presentera 
devant le tribunal municipal. II a 
rejoint le Funcinpec. Le proces 
sera attentivement suivi , comme 
revelateur de I' independance de 
Ia Justice, peut-etre . af.Jssi 
comme un signe de Ia recon­
ciliation politique. 

conterencier a .donne les chlf­
fres-cle pour 1999 (taux de 
croissance, inflation, fiscalite, 
repartition des recettes et des 
depenses, ... ) en a donne les 
raisons, et a place ces donnees 
en perspectives. 

CAFC : le budget 1999 
C' est le theme de Ia conference 
donnee a I' hotel Sunway le 17 
decembre au Club d' Affaires 
Franco-Cambodgien· par M. 
Moncef Bel Haj Amor, Expert de 
Ia Banque Mondiale. Suivi avec 
beaucoup d' attention par une 
cinquantaine d' auditeurs . le 

500 millions de dollars ? 
· Ce sent 400 ou 500 millions de 
dollars que le Cambodge pour­
rait recevoir des bailleurs de 
fonds a Ia suite de leur reunion 
-ae debut fevrier, si le Cam­
badge. leur parait credible. Mais 
avec ' les delais, ce n' est guere 
avant 2000 que les effets s' en 

Ia moitie du nombre des depu­
tes. 
Plusieurs propositions ant ete 
faites quant a I' attribution des 
sieges a ce premier Senat. 

que les partis y scient 
representes au prorata des voix 
obtenues Iars des elections 
Mais alors. a quai servirait cette 
Chambre, identique, en mains 
representatif, a I' Assemblee ? 
- que le Roi nomme Ia majorite 
des Senateurs, pour represen­
ter I' attachement d' une grande 
partie de Ia population a Ia man­
archie et a Ia personne du Roi. 
Mais ce pourrait etre inconstitu­
tionnel, puisque le Roi ne peut 
pas entrer dans I' arene poli­
tique . ce pourrait etre considere 
comme une fa9on de tourner Ia 
Constitution. Le Roi a d' ailleurs 
decide de ne nommer que deux 
Senateurs. 
- que les 36 partis qui n' ant pas 
obtenu de deputes aux elections 
de juillet 98, mais qui ensemble 
ant totalise plus de 13 % des 
votes , scient representes au 
Senat. Mais ne serait-ce pas 
aller, si le Senat a des pouvoirs , 
centre Ia volonte des electeurs ? 

- que les professions y scient 
representees. Mais que feraient 
ces Senateurs professionnels ? 

II risqueraient de compliquer Ia 
tache des ministeres et des or­
ganismes charges de prendre 
des decisions. 
A mains que le Senat ne 
ressemble a un Conseil Econo­
mique et Social, c ' est a dire un 
organ~ de reflexion ' d' etudes a 
long terme (en n o 103). 
II faudrait alors coordonner son 
travail avec celui du CDC, qui 
dispose de donnees indispen­
sables pour orienter I' avenir a 
long terme, avec des ministeres 
tels que les Ressources hydrau­
liques, le Developpement Rural, 
I' Environnement et I' Amenage­
ment du Territoire , qui tra­
Vaillent sur le long terme, et 
avec celui du Plan , qui traduit en 
termes concrets les grandes op­
tions . 
Le Senat pourrait etre ainsi un 
organisme inter-ministeriel , 
"horizontal", de reflexion, de co­
ordination. d' orientation . C.N. 

feront sent1r, a notamment ln­
dique M. Bel Haj Amor. 

patience ... 
Au Cambodge le temps des 
aventuriers est fini, nous dit un 
banquier, celui des investis­
seurs serietJx est arrive. Mais 
ces investisseurs serieux, sou­
vent chinois, qui sent interesses 
par I' agro-industrie notamment, 
ne viendront pas vraiment avant 
deux ou trois ans, a cause de Ia 
crise asiatique qui touche tout le 
monde dans Ia region , meme 
les provinces du sud de Ia 
Chine, Guandong, Yunnan, 
qui ont de grands projets au 
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Budget 1999 

convalescence 

ques qui ne pa1ent pas leur 
Ioyer, les recettes pourraient 
etre au total en 1999 de 45 % 
superieures a celles de 1998. 
On peut observer au passage 
que Ia fiscalite au Cambodge 
reste faible : elle represente 7 % 
du PIB alors que dans Ia region 
les pays dont le developpement 
est comparable ant un taux de 
fiscalite de 15 a 20 %. 

taux de croissance : 
4 % ? ou 2%? 

Le taux de croissance de 
economie cambodgienne offi­
ciellement retenu pour 1999 est 
4 %, en Ires net retrait sur le 
chiffre d' abord prevu de 7,5 %. 
Mais de I' avis de milieux bien 
informes, le PNB n' augmentera 
sans doute que de 2 % I' annee 
prochaine, ou guere plus -un 
taux deja avance precedem­
ment (en 101 ). 
Pourquoi 2 % -ou un peu plus­
seulement ? Les specialistes 
considerent que les moteurs de 
Ia croissance sont quatre : 
- les investissements reels : ils 
n' augmenteront g·uere en 1999, 
Ia reprise ne peut etre que lente; 
- /' agriculture : on suppose qu' 
elle augmentera de 4 a 4,5 %. 
Elle serait le principal moteur de 
Ia croissance. Comme elle re­
presente environ 50 % du PNB, 
de Ia viendrait un taux de crois­
sance general de 2 % environ; 
- les manufactures : peu d' aug­
mentation attendue; 
- le tourisme : on lui attribue une 
croissance de 11 % en 1999. 
Ainsi 1999 devrait iUre une 
annee de convalescence, de 
reprise, mais encore faible, 
pas encore de retour aux tres 
forts taux connus en 1995 (+ 
7,5 %) et 1996 (+ 7 %). 

Le coup de frein subi par /' 
economie cambodgienne 
aura au total dure 3 annees : 
1997, 1998 et 1999. 

En 1998, le deficit final -differen­
ce entre les recettes et les depen­
ses prevues- atteindra entre 16 et 
20 %, un chiffre finalement plut6t 
modere eu egard aux evenements. 
Ce deficit a ete couvert, de fac;:on 
parfaitement legale, par un em­
prunt a Ia Banque centrale. II n' a 
pas eu d' effet inflationniste. 
L' inflation pour 1998 sera de 12 a 
13 %, et le riel est Ires stable. 
1999 doit etre I' annee du retour a 
Ia normale, du respect du budget, 
et de I' augmentation des recettes. 

A PROPOS ... 

Cambodge. Peut-etre des inves­
tisseurs europeens? Pour 1999, 
nous n' attendons pas de fort 
redemarrage de I' economie. 

lotto 
Tout recemment cree, le Lotto 
99, connait un certain succes . 
424 000 joueurs pour Ia journee 
du 12 decembre par exemple, 
presque 30 millions de dollars 
distribues. Ce jeu entierement 
informatise est une branche du 
lotto australien. II est un peu 
complique pour le grand public, 
estime le directeur, mais les 

recettes : + 38 % ? .. . 
L' augmentation prevue des re­
cettes budgetaires, 38 %, peut 
sembler forte. En realite, c' est 
une prevision prudente. 
D' abord parce qu' elle se com­
pare a une annee faible. 
Aussi parce que Ia Taxe sur Ia les depenses 
Valeur Ajoutee, introduite a par- - les depenses de Ia Defense 
tir du 1 er janvier 1999, devrait seront stabilisees au niveau de 
rapporter plus que ce qui est 1998. Prenant en compte Ia 
officiellement retenu ( 160 mil- diminution de depenses excep-
liards de riels), sans doute 200 tionnelles entrainees par exam­
milliards -ou davantage; pie par les elections, les neces­
Les Oouanes --------------sites de Ia se-

devraient rap- Pour Ia reprise de curite, ce 
porter 1 00 ou budget va di-
120 milliards de 1' aide minuer de 6 %. 
plus qu' en D'autres de-
1998; internationale partements 

La taxe sur Je il faut vont voir leur 
petrole, prevue budget aug-
pour 35 mil- des reforrnes menter spec-
liards, pourrait taculairement. 
en rapporter fort es e t rapides Mais c' est qu' 
pres du dou- ils avaient dO 
ble peut-etre 60 milliards; ces 
.recettes sont destinees a fi­
nancer Ia reparation des routes, 
un paste qui n' existait pas 
jusqu' a present; 
Les revenus du bois doivent 
augmenter de fac;:on tres sub­
stantielle ils porteront sur une · 
coupe Ires sous-estimee de 400 
000 m3 (Ia coupe reelle de­
passe de loin le million de m3), 
mais Ia taxation des concession­
nairas sera fortement augmen­
tee, le m3 passant pe 14 $ a 54 
$ (sur le marche international, le 
m3 est vendu 400 $). 

.. . ou davantage ? 

Si on considere que le chiffre de 
38 % d' augmentation des re­
cettes ne tient pas compte de Ia 
diminution prevue des exonera­
tions d' imp6ts (il ne s' agit pas 
de les supprimer toutes, mais 
les accorder avec plus de cir­
conspection) , que des millions 
de dollars doivent etre re­
cuperes des factures de tele­
phone impayees par les socie­
tes, et d' autres millions des lo­
cataires d' entreprises publi-

Cambodg1ens "de base", tres 
joueurs,s' y mettront peu a peu. 

Angkor 
Le Comite technique de Ia CIC 
(Commission lnternationale de 
Coordination pour Angkor) s' est 
reuni a Siem Reap les 14 et 15 
decembre, sous Ia presidence 
de Ia France, representee par le 
Conseiller culture! Jacques 
Gerard et du Japon represente 
par le ministre a I' ambassade 
du Japon Keiji Yamamoto. Le 
cambodge eta1t represente par 
Chea Sophon, secretaire d' Etat 
a Ia presidence du Conseil, le 
Le Comite a visite les chantiers 

etre comprimes au cours des 
annees precedentes par les be­
soins de Ia Defense. L' augmen­
tation porte sur des montants 
qui restent faibles : 
- Travaux publics : + 500 %, 
grace surtout aux recettes at­
tribuees a I' entretien des 
routes; 
-Agriculture : + 60 %; 
-Education nationale: + 13 %; 
- Sante : + 47 % par rapport 
aux depenses reelles de 1998; 

pas d 'aide internationale ... 
La formation du gouvernement 
de coalition ne suffit nullement a 
rassurer le FMI et Ia Banque 
Mondiale qui restent jusqu' ici 
incredules. Rendus sceptiques 
par de precedentes deceptions, 
ils attendent des faits concrets. 
Dans le budget 1999, on nl:} 
compte done que sur Ia pour­
suite des projets en cours, et 
sur de I' aide humanitaire. 
Alors que I' aide au budget at­
teignait · 40 % des depenses 
avant 1996, on ne I' estime pour 
1999 qu' a 17 %, grace notam­
ment au Japan. 

et exam1ne les projets de Ia 
quinzaine de pays participant a 
Ia renovation. Pour Ia premiere 
fois Ia Chine etait representee, 
elle va intervenir sur le temple 
Chau Sey Tevoda. Autres inter­
venants ·,mportants : I' Allema­
gne, I' Unesco, I' universite 
Sophia (Japon), Ia World Monu­
ments Foundation americaine, 
etc . Les decisions sont prises 
lors de Ia reunion pleiniere, an­
nuelle, de Ia CIC , apres etudes 
du Comite d: expers. 
M .. Vann Molyvann, nomme 
Conseiller du Gouvernement (il 
y en a sept), est particuliere­
ment charge de I' APSARA, 

a moins que . . 
Les bailleurs de fonds du Cam­
badge doivent se reunir dans Ia 
premiere semaine de fevrier 
pour decider s ' ils reprennent. 
ou non, I' aide au Cambodge. 
D' ici Ia, on attend du Gouverne­
ment qu' il eniette un signal fort. 
qu' il marque clairement sa de­
termination a reformer. 
"Si on traine /es pieds, si I' on 
ne propose que des retormes 
timides, on n' aura rien. II taut 
des reformes fortes et rapi­
des. Alors, oui, on pourrait 
renouer avec de gros paquets 
d' aide". 
Sur quai devraient porter ces 
reformes pour convaincre les 
bailleurs de fonds ? 

- sur Ia gestion des forets. II 
faut annoncer clairement Ia sus­
pension de toutes les conces­
sions existantes, et Ia revision 
de tous les contrats : quantites, 
prix ... ; et fa ire en sorte que les 
recettes soient versees au 
budget. II appartient au min­
istere de I' Agriculture de faire 
cette anonce. 
- sur Ia demobilisation des mili­
taires. II faut un plan credible, 
avec un calendrier clair, le chif­
frage du coCrt. C' est au minis­
tere de Ia Defense qu' il revient 
de faire ce plan. II est evident 
qu' il y a des resistances dans 
ce domaine. Le denombrement 
des effectifs reels posera deja 
des problemes : .. 
- sur /es exonerations de taxes 
et d' imp6ts. 

tout depend de Hun Sen 
Les souhaits des bailleurs de 
fonds correspondent assez ex­
actement avec les intentions ex­
primees dans le programme 
gouvernemental (en 104 et dans 
ce n°). De part et d' autre, on 
souhaite les memes choses. D' 
ici debut fevrier. le Gouverne-·. 
ment doit donner Ia preuve qu' il 

. va, cette fois , faire ce qu' il a dit. 
"Tout depend de Hun Sen" : si 
le Programme est applique, les 
recettes seront conformes aux 
previsions et meme sans doute 
superieures. On pourra alors 
atteindre les objectifs de depen­
ses. Et esperer Ia reprise d' 
une aide substantielle. 

Autonte pour Ia Sauvegarde et I' 
Amenagement de Ia Region d' 
Angkor 

erratum 
C' est le Centre du Commerce 
International (CCI) de Geneve 
(et non Ia Chambre de Com­
mer€e lnternationale-), orga­
nisme sous I' egide de I' ONU, 
en liaison avec I' Organisation 
Mondiale du Commerce, qui 
pourrait apporter une aide au 
developpement des exportations 
du Cambodge (A Propos, en no 
104), nous precise M. Lim So­
pheap, de Ia Chambre de Com­
merce de Phnom Penh. 
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LBL International Conjoncture Les Jardins du Bassac 
"nous nous attendons a "nous avons un bon produit. 

une reprise rapide " C t t • B "' t · t je suis confiant " 
La periode passee a ete tres 0 n s r u c I 0 n ., a I rn en Ne de I' initiative et de I' inves-
dij'ficile. Notre specialite est Equipernent., Entretien tissement de six Franyais , cet 
plut6t .orientee vers le secteur ensemble de 47 logements. 22 
prive et les commandes se sont maisons autonomes autour des 
. Le batiment va mieux. Pour certaines entreprises, Ia reprise est deja 
1nterromp.ues. Mais dix-huit mois pisc ines et 25 appartements sur 

Ia. Toutes s ' attendent a un forte activite en 1999, grace aux sec-
apres juillet 1997 nous sommes deux et tro is niveaux, est sur le 

. teur prive ~omme au redemarrage des grands pro jets. 
toUJours Ia, et sans doute plus point d' etre termine . Le con-N' est-ce pas le moment d' organiser Ia profession, de mieux faire 
performants qu' avant Ia crise, structeur est CCC (Cambodian respecter Ia legislation et les normes, pour atteindre ainsi le niveau 
estime Thierry Lousteau-Khao, · Construction Company). 

des entreprises etrangeres et entrer dans Ia competition region ale ? 
directeur commercial. Selon une formule qui a ses 
Notre entreprise est tres an- ----------------------------- adeptes dans le monde entier, 
cienne au Cambodge, nous appris a etre prudents toute fre d' affaires que d' integrer les explique le directeur general 
avons des references, notre eli- eclaircie est bonne a prendre . ressources humaines neces- Christian Corvez, Ia location -de 
entele, nos reseaux; notre force Attention aux prochaines elec- saires . 2000 a 4000 dollars par mois-
c' est Ia qualite de nos equipes, tions elles pourraient reveiller Pour assurer Ia maitrise d' une comporte de nombreux ser-
un peu plus de 150 ma9ons, les vieux demons ... entreprise qui s ' accroit rapide- vices menage domestique , 
menuisiers, plombiers , expe- ment, et ·garantir une bonne gardiennage, piscines, 2 courts 
rimentes TMS qualite constante, il faut trouver de tennis, 1 terrain de squash, 
Nos chantiers actuellement : "Activite en croissance rapide , des talents, des competences. garderie d ' enfants, blanchisse-
- Ia pose du cable de fibres op- nous recherchons des TM S a recrute il y a quelques rie/pressing, 
tiques Alcatel de Phnom Penh a responsab/es de qua/ite" mois un technicien superieur Toitures , pelouses , surfaces ha-
Poipet (en 102) . Nous sommes Cre.ee en avril 1997; Technique sortant de I' lTC , qui progresse bitables (de 70 a plus de 200 
dans les delais . 150 km ont ete Maintenance Services, SARL vite, et va en recruter un autre . m2 ) , materiaux employes et 
faits, Ia tranchee est entre Kom- dont le Groupement d ' Entre- "Nous recherchons des gens couleurs -carreaux. boiseries. 
pong Chhnang et Pursat. Diffi- prise Rh6nes-Aipes. GERA , de- aux competences po/y va/en- peintures .. . - Ia conception ge-
cultes des rizieres, des zones tient 29 % , compte deja 80 les des techniciens compe- nerale et I' architecture, dus au 
inondees , des engins non ex- salaries, Ia plupart techniciens tents en mecanique. hydrau- cabinet d' architectes ARTE 
ploses, mais le chantier superieurs, et 8 expatries. lique. pneumatique. electricite. Cambodia , destinent cet en-
devrait etre termine debut avril II y a 4 departements - entre- automatique et informatique. semble plut6t a des families ex-
1999. II emploie environ 1000 tien du batiment, renovation , mais qui soient aussi capa- patriees en mission de longue 
personnes . second oeuvre (par exemple b/es de facturer. d' animer une duree comme Phnom Penh 
- une tres belle villa de prestige, peinture des stations Total) ; - equipe. La pepiniere naturelle devrait en accueillir beaucoup 
au bord du fleuve , sur 1500 m 2 hydraulique (forages , tra itement, nous parait etre /' lnstitut de avec Ia reprise attendue de I' 
Le chantier demarre. distribution de I' eau) et energie Technologie . A lui de former activite ecnomique. 
- des chantiers mains impor- solaire (TMS est le representant ces gens, en privilegiant Ia "Je suis confiant pour Ia phase 
tants comme le musee situe de Totai-Energie ); - electricite qualite " commerciale qui commence 
pres du Wat Phnom, sur fi- maintenance de toutes ma- maintenant. nous dit le directeur 
nancement allemand. chines ; - climatisation : installa- Manitel de Fine Sky Investment Pierre 
- des travaux divers de renova- tion et entretien . "/' activite redemarre vile" Ader. Nous avons un bon pro-
tion , des petits chantiers. Une "societe soeur" , Ia SARL Entreprise de construction fran- duit. qui arrive au bon moment. 
Nous avons actuellement de I' 3C. qui emploie 3 personnes . •. Gockhmere active depuis 1996, Les premiers contacts sont Ires 
ouvrage pour les six prochains importe et distribue des mate- Manite/ emploie 8 architectes, positifs ". 
mo1s et les perspectives sont riaux et des produits (SIKA) ingenieurs et contr61eurs , 9 
bonnes, meme tres bonnes . pour Ia construction . techniciens, et un nombre de 
II y aura de grands chantiers sur "Nous avons bien traverse Ia travailleurs variable en fonction 
aide internationale (route n• 1, tempete ·• estime le directeur des chantiers. La societe a rea-
unite de traitement de I' eau de Bernard Thuylie, grace a que/- lise des usines de confection 
Chruy Changwar, reseau d' ques chantiers : travaux d' ex- (structures metalliques de gran-
eau , drainage, .. . ) et nous re- tension a /' ambassade de de portee Garuda), le Golf and 
pondons aux appels d' offre, France, climatisation. peinture. Country Club a Kompong Speu, 
mais nous sommes Ia toujours et pompes e/ectriques a /' h6pi- des jardins a Pochentong, I' 
en joint-venture avec de gran- tal Kania Bopha. travaux de usine Samudra • Plastic and 
des societes internationales, en maintenance divers. . . . Packaging, . 
general asiatiques. ''Pour 1999 TMS est optimiste. " L' activite redemarre vile. 
Nous nous . preparons surtout Nous avons en vue deux con- grace a Ia reprise de projets 
pour un redemarrage important, frats d' importance significative, venant du public et du "para-
debut 1999, des commandes doni un a Siem Reap. Nous public ", ambassades, minis-
privees maisons, hotels, y creons d ' ailleurs un bureau a teres. Project Implementation 
compris a Siem Reap; un centre 'Siem Reap, qui vient de passer Unit ", nous dit le directeur Tan 
touristique, . de 4 a 20 personnes. Thann , architecte DPLG. On 
A mon avis le rattrapage de I' "En fait. nous avons pratique- nous demande des batiments 
activite devrait etre rapide au- ment du travail assure pour un en province. de 50 ou 100 m 2

. 

cun des projets precedents n' a an. Je crois particulierement Nous avons du travail pour /es 
ete abandonne. il y a eu seule- au developpement de I' energie 6 mois a venir. 
ment attente, retards. On va solaire par panneaux photo-val- ··11 n ' y a encore aucun signe de 
vers une relance rapide. talques pour /es endroits ou /' reprise venant du secteur prive . 
A cause de Ia crise financiere on ne dispose pas encore d' II faut attendre encore 1 ou 2 
en Asie, il est probable que les electricite, ou d' electricite peu mo1s a mon av1s . 
premiers investisseurs seront fiable cette energie est une Parmi les projets de Manite/ 
les occidentaux Allemands, bonne alternative aux gros construction de piscines (etan-
Britanniques , Fran9ais , Les groupes, sans maintenance, cheite 3M), avec Pich Tourist 
investisseurs asiatiques repren- sans bruit. sans approvision- Co une ligne de minibus qui as-
dront leurs projets plus tard . nement en gas-oil surera des liaisons regulieres 
SLJr le plus long terme, I' experi- Le souci de TMS n' est done avec Ho Chi Minh Ville, . 
ence, dep4is 1991-92 nous a pas tellement d' assurer un chif-

page 4 ' 

SPEC 
"montage d' usines 
s ' orienter vers de 

grands projets regionaux .. 
SPEC (pour "specifications" ) a 
ete creee en juillet 1998 ma!s 
avec une experience deja 
longue de chantiers en Asie du 
Sud-est, Vietnam et Cambodge 
en particulier. "La vocation de 
SPEC. nous dit le directeur P. 
M . Couteau, c ' est/' ingineer­
ing industriel. le montage d' usi­
nes : conception, choix et four­
niture du materiel. montage . 
Nos actionnaires. franr;ais in­
stal/es en lndonesie. au Moyen 
Orient et a Singapour. sont des 
petroliers. Ce qui exp/ique notre 
competence particu/iere dans 
/es domaines des tuyaux. des 
pompes. des filtres. des reser­
voirs en tous materiaux . . , 
Comme il n' y a guere ou pas de 
marche dans ce domaine ac­
tuellement, SPEC. est active 
dans divers domaines du bati­
ment electricite, maintenance 
de I' . air conditionne , second 
oeuvre, etc C' est ainsi qu' 
elle realise des modifications et 
des finitions pour Les Jardins 
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du Bassac, un chantier qui a 
occupe une centaine de person­
nes de debut octobre a fin de­
cembre . 
Au Vietnam SPEC a remis en 
etat des barges pour Shell, en 
Birmanie supervise un chantier 
pour SAE (Total) . 
''II n · y a guere encore de visi­
bilite pour /es mois qui vien­
nent. dit P.M Couteau. mais je 
suis confiant Les clients sont 
maintenant tout pres de Ia deci­
sion. 
"Je crois pour ma part beau­
coup au developpement d' une 
agro-industrie qui concernerait 
le delta du Mekong en coopera­
tion avec le Cambodge ". 

Khaou Chuly 
Beaucoup de grands projets; 

if faut penser maintenant 
a depasser /es frontieres 

Le directeur general Khaou 
Phallaboth fait un tour d' horizon 
du secteur Construction, Bati­
ment, Travaux publics du 
groupe Khaou Chuly qui em­
ploie environ 200 personnes, 
sur un total de 700. 
- cimenterie : ce projet de joint 
v enture avec Ia societe 
coreenne Tong Yang, apres 
deux annees d' hesitation, est 
maintenant confirme . II s ' agit d' 
un investissement de 150 mil­
lions de dollars. pour une ca­
pacite de production de 800 000 
tonneslan . La consommaztion 
du Cambodge est actuelement 
de 700 000 tlan . Nous pensons 
qu' elle atteindra 2 a 3 millions· 
de tonnes dans quelques an­
nees et 5 millions dans 5 ans. 
La construction devrait com­
mencer courant 2000. 
- /' Ecole lnternationale : Ia situ­
ation est meilleure, le nombre 
des eleves, 65 a 70 actuelle­
ment, augmente. Avec le retour 
de Ia securite , Ia reconnais-

sance du Cambodge par I' ONU 
et bientot par I' ASEAN, nous 
sommes tres confiants pour I' 
an nee scolaire 1 999. Nous com­
mencerons a construire ap­
partements et . maisons courant 
1999. La route d' acces est 
maintenant goudronnee; il y a 6 
courts de tennis. 
- Piscines Oesjoyaux : I' interet 
repart. Nous sommes tres confi­
ants pour 1999. 
- le projet d' hotel a Siem Reap 
se trouve modifie nous allons 
construire 1 00 a 120 pavilions 
dans le style "new age", destine 
a un public particulier vege­
tarien , adepte de culture et de 
yoga, avec une ambiance 
tournee vers le mystere et Ia 
magie d' Angkor, les mondes 
paralleles, un "resort", bien 
adapte aux seminaires. C' est 
un pro jet d' environ 5 millions de 
dollars. Les investisseurs sont 
franyais et americains. La con­
struction doit commencer au 
premier semestre 1999. 
- le projet de cable de fibres op­
tiques Sea Me We 3 (en 102) 
avance lentement. Le montage 
financier (plus de 60 millions de 
dollars pour Ia section cam­
bodgienne) fait I' objet d' 
"analyses approfondies" chez I' 
investisseur americain comme 
du cote de Ia Lyonnaise des 
Eaux. Des deux cotes on attend 
sans doute que Ia stabilite poli­
tique · du pays se confirme. 
Khaou Chuly sera partenaire lo­
cal du projet, et contractant. 
- nous attendons enfin que 
demarrent des . projets impor­
tants comme - I' unite de 
traitement de Ia Regie des Eaux, 
pour le genie civil ; - les appels d' 
offre pour les routes 1, 5, 6 et 7 
financees par Ia BAD et Ia · 
banque Mondiale; - le pont 
japonais sur le Mekong (avec 
Tar Seng pour le genie civil) ; -

un projet de centrale electrique 
de 10 MW avec Siemens, - I' 
asphaltage de Ia piste de I' aero­
port de Pochentong, Ia cons­
truction de Ia nouvelle aero­
gare; - et d' autres projets 
mains importants. 
La TVA "c ' est trop vite. if ne 
fallait pas /' introduire avant le 
1er juillet 1999. et trop 161 le 
Cambodge n ' est pas pret, es­
time Khaou Phallaboth . II fau­
drait dans ce pays plus de re­
spect des normes. de Ia legisla­
tion . de /' ethique dans les af­
faires . Pour notre part, nous 
allons jouer le jeu. Mais je 
crains que cet imp6t n ' aug­
mente encore Ia difference en­
tre ceux qui respectent Ia /oi et 
ceux qui fraudent . 
C ' est pourquoi je preconise Ia 
creation d' une Association. d' 
une Federation des profes­
sionnels de Ia construction et 
du batiment. patronnee par /e 
Gouvernement, qui aiderait a 
faire respecter les regles pro­
fessionnelles dans les do-
maines technique. juridique, 
economique. social. de fa-
c;:on a ·eire en harmonie avec 
les autres pays de /' ASEAN. 
competitifs. et pouvoir repondre 
ainsi aux appe/s d' offre dans 
les pays de Ia region ". 

Gamin Khmere 
conclusion prochaine de 

plusieurs contrats importants 
Pour nous Ia climatisation et sa 
maintenance sont notre activite 
principale, suivie par I' elec­
tricite chantiers industriels 
comme I' equipement d' usines 
textiles, au actuellement I' inter­
marche de I' hotel Interconti­
nental (climatisation , chambres · 
fro ides et refrigerateurs, ... ), un 
chantier qui va s' achever debut 
janvier. Troisieme activite les 
generateurs. soit vente simple_, 

soit installation et maintenance. 
Nous avons traverse Ia crise 
sans licenciements ni reduc­
tions de salaires pour nos 75 
salaries , grace surtout a Ia 
maintenance. Nous sommes 
actuellement en pleine activite . 
La reprise ne se concretise pas 
encore , mais nous avons beau­
coup de projets a I' etude et Ia 
decision est imminente pour 
deux au trois projets importants. 
Nous suivons d' autre part pour 
Warsila , que nous represen­
tons, les projets de centrales 
electriques a Kompong Cham, a 
Siem Reap , (deux tournent 
deja a Phnom Penh depuis 
1996, a Sihanoukville depuis 
septembre 98). 
Nous recrutons deux commer­
ciaux. La difficulte est de trouver 
des gens competents, qui aient 
une certaine capacite au-dessus 
de leur specialite . II est vrai que 
dans I' ensemble les gens sont 
beaucoup plus competents qu' il 
y a quelques annees. Et il y a 
enormement de chercheurs d' 
emploi : pour un paste de secre­
taire, j' ai rer;:u 80 CV I 

J.M. Khao Construction 
depuis peu. Ires confiant 

L' entreprise existe depuis juillet 
1992 et compte actuellement 
une centaine d' employes . L' ac­
tivite est pour I' essentiel un 
hopital pour enfants a Siem 
Reap, don de 700 000 dollars d' 
un Japonais vivant aux USA Le 
chantier , commence il y a 8 
mois, sera termine fin fevrier . 
"Apres une tres mauvaise peri­
ode, depuis Ia formation du 
gouvernement Ia situation est 
maintenant bien meilleure, nous 
dit J .M. Khao. On nous de­
mande beaucoup de devis -
centres medicaux. ecoles, dor­
toirs ... -. et je suis Ires confi­
ant pour Ia peri ode qui vient " . • 

Pr-ogr-amme gouver-nementa l 

(suite de Ia page 6) 
Ia rigueur de Ia gestion et le 
juste montant de I' imposition, 
tout en maintenant I' efficacite 
par Ia rapidite des services. 
- appliquer une politique d' 
austerite des depenses, en re­
cherchant celles qui ne sont pas 
necessaires. Toute recette pro­
venant de Ia privatisation doit 
etre utilisee seulement pour des 
investissements publics dans 
les secteurs des infrastructures 
au du budget ( ... ). On n' 
autorisera pas I' utilisation de 
ces recettes a d' autres objec­
tifs . 
Le Gouvern~ment royal ren­
forcera les peines punissant le 
detournement des fonds publics 

et Ia corruption . 
Pour maintenir Ia stabilite du 
pouvoir d' achat du riel , le gou­
vernement royal fixera le taux de 
croissance des depenses du 
budget, pour qu' elle ne soit pas 
plus rapide que le taux de crois­
sance de I' economie; il fixera le 
niveau du capital de reserve des 
banques pour qu' il soit bien 
adapte .; il appliquera une poli­
tique du taux d' interet permet­
tant de favoriser I' entreprise 
privee et interviendra a temps, 
par I' intermediaire de Ia Banque 
nationale, selon ·les necessites 
de Ia situation, pour maintenir Ia 
stabilite du taux de change du 
riel. 
Les efforts du Gouvernement 

royal pour reduire le desequili­
bre economique rencontrera 
beaucoup de difficultes car les 
ressources financieres sont 
limitees, ce qui oblige le Gou­
vernement a determiner un or­
dre de priorite pou( I' utilisation 
des capitaux et Ia duree d' appli­
cation des mesures econo­
miques. 
Mais souvent Ia realisation de I' 
objectif economique exige Ia 
combinaison de beaucoup d' in­
struments en meme temps. 
Le prolongement de Ia crise fi­
nanciere et Ia chute des econo­
mies regionales auront une in­
fluence negative sur le flux des 
investissements etrangers et 
sur Ia croissance de I' economie 

nationale. 
Le Gouverriement royal surmon­
tera les obstacles pour realiser 
ses objectifs economiques , 
comme nous avons deja realise 
beaucoup de travaux pre­
cedents. 
Cette tache exige que taus les 
milieux nationaux et interna­
tionaux participent au proces­
sus de developpement de I' 
economie nationale. Elle · exige 
aussi le renforcement des com­
petences, du sens du travail , de 
Ia morale et du devoir des fonc­
tionnaires vis a vis de Ia societe. 

[suite Culture, sante, Societe] 
Traduction : That Ly HCik 
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(2) le programme gouvernemental 
lndustrie et Artisanat Commerce- Tourisme- Politique 

Finances et monnaie economique exterieure- Investissements 
··· h1ctus1:de 

La politique du gouvernement 
royal dans le domaine de I' in­
dustrie est de developper les 
manufactures et les industries 
de transformation orientees vers 
1'. exportation et de promouvoir I' 
artisanat et Ia petite industrie 
produisant des biens de con­
sommation pour le marche local. 
Le principe est d' encourager 
les industries de petite enver­
gure correspondant a d' impor­
tants artisanats. 
Le gouvernement donnera une 
priorite plus grande a Ia produc­
tion de marchandises d' expor­
tation ayant des capacites con­
currentielles a I' echelle interna­
tionale qu' a Ia production de 
marchandises r-empla9ant celles 
que le Caml1odge importe, car le 
cambodge est un pays peu peu­
ple , Ia majorite de Ia population 
est pauvre, le marche local est 
petit, le niveau de Ia techniqLie 
est bas. II n' y a pas d' usines 
de grande envergure et Ia 
liberalisation du commerce inter­
national fait que Ia production 
industrielle locale a des diffi­
cultes a concurrencer po.ur les 
prix et Ia qualite les marchan­
dises etrangeres. 
Le gouvernement royal doit 
done adopter une politique sou­
pie et adaptee, que traduisent 
notamment Ia loi sur les inves­
tissements et Ia loi fiscale, pour 
attirer les investissements 
etrangers et contribuer au deve­
loppement de I' industrie au 

· Cambodge. 
C' est Ia- un moyen tres impor­
tant de promotion des exporta­
tions, du transfert de technolo"­
gie, de creation d' ~mplois et d' 
accroissement des revenus; 
- un moyen d' encourager sur­
tout les industries de transfor­
mation et les manufactures utili­
sant les avantages comparatifs 
du Cambodge pour etre compe­
titifs sur les marches interna­
tionaux, utilisant les matieres 
premieres et les produits semi­
finis provenant de I' agriculture; 
- un moyen de soutenir le sec­
teur agro-industriel a devenir 

· une structure de base de .. l' in­
dustrie du Cambodge et d' en-

- courager Ia creation de zones 
inqustrielles et de transformation 
destinees a exporter -surtout 
les zones c6tieres. 
Le gouvernement royal encou­
rage Ia r!'Jcherche et I' exploita­
tion du petrole, du gaz,de min-

. erais. · 
II fera du developpement de I' 
energie electrique et de Ia pro-
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duction d' electricite un veritable 
objectif, en particulier I' hydro­
electricite, pour assurer I' appro­
visionnement a bas prix de I' 
energie et realiser pas a pas I' 
electrification des zones rurales. 

Commerce 

Dans ce domaine, Ia politique du 
gouvernement royal est de : 
- continuer Ia liberalisation du 
commerce en orientant les com­
posants economiques du sec­
teur a agir conformement a Ia 
politique et aux lois de I' Etat. 
- creer les conditions favorables 
a Ia libre circulation des mar­
chandises dans tout le pays 
pour equilibrer les quantites et 
les prix des biens entre les re­
gions et encourager I' accroisse­
ment de Ia production . 
- consolider les rapports com­
merciaux internationaux pour lier 
le marche local aux marches 
exterieurs. 
- encourager I' integration com­
merciale a Ia fois regionale et 
mondiale. 

Tourisme 

II s' agit d' encourager le deve­
loppement d' un tourisme qui 
soit culture! et naturel. Le Gou­
vernement royal encouragera 
les investisements prives et 
publics a fin de construire des 
infrastructures touristiques et 
consolidera Ia securite et Ia sta­
bilite politique pour faire du 
tourisme une importante source 
de revenus pour .1' economie na­
tionale. 
Le travail du tourisme doit etre 
lie a Ia conservation du patri­
moine culture! et de I' environne­
ment naturel. 

politique economique 
exterieure 

Le Gouvernement royal a une 
politique economique exterieure 
bien precise. Elle consiste a s' 
adapter a Ia liberalisation du 
commerce international et d' in­
tegrer I' economie nationale au 
sein de I' economie mondiale. Le 
cambodge doit etre pret a s' 
adapter pour tirer les av·antages 
et repondre a I' internationalisa­
tion, dans le cadre regional 
comme dans le cadre mondial. 
Beaucoup de facteurs exterieurs 
auront une influence positive sur 
I' economie nationale Ia libre 
circulation des marchandises, 
des services et des capitaux 

qui peuvent promouvoir le flux 
dans le pays des investisse­
ments, de Ia technologie et du 
savoir-faire etrangers . Ainsi 
augmenteront les emplois et les 
revenus. 
En meme temps, Ia productivite, 
les avantages compares et Ia 
competitivite de I' economie 
cambodgienne seront augmen­
tees par I' application de poli­
tiques sectorielles visant a di­
minuer les coOts de production 
et par une specialisation repo­
sant sur les ressources locales. 
Le Cambodge doit faire face a d' 
intenses flux de produits finis 
venus de I' etranger. Ces flux 
constituent un frein pour I' arti­
sanat et I' industrie naissants du 
Cambodge. 
La pression economique -le 
Cambodge espere etre membre 
de I' ASEAN et de I' Organisa­
tion Mondiale du Commerce 
daris un proche avenir- pesera 
sur le budget national, avec Ia 
reduction des imp6ts et des 
taxes sur les produits importes, 
et aussi avec les depenses qu' 
implique le fait d' etre .membre 
de ces organisations. 
Ces evolutions changeront Ia 
structure economique du Cam­
badge, ce qui imposera au Gou­
vernement royal I' adoption d' 
une politique economique tres 
souple et adaptee aux nouvelles 
circonstances. Le gouverne­
ment Royal continuera a modi­
fier Ia structure des lois. des 
procedures et des institutions, 
et a remplir d' autres conditions 
pour s' adapter au nouveau 
standard et s' integrer dans Ia 
region et dans le monde. 
Le gouvernement royal est opti~ 
miste quant a Ia mise en oeuvre 
des prinCipes et des mecanis­
mes de I' integration economi­
que, dans un systeme a Ia fois 
de cooperation et de conc.ur­
rence, dans I' interet du pays 
comme pour les benefices de 
tol.Js . 

politique 
des investissements 

Le Gouvernement royal encou­
rage les investissements locaux 
et etrangers conformement aux 
principes et dispositions definis 
dans Ia Loi sur les investisse­
ments du Royaume du Cam­
badge. 
II s' agit d' accroitre Ia coopera­
tion avec les pays et les institu­
tions internationales afin d' at­
tirer des investissements plus 
nombreux, d' obtenir de I' aide 

au developpement, I' octroi de Ia 
clause de Ia nation Ia plus fa­
vorisee de Ia part des pays 
developpes et I' elargissement 
des marches. 
Pour creer un bon environne­
ment pour les investissements, 
il est necessaire d' assurer Ia 
stabilite politico-sociale et Ia sta­
bilite macro-economique, de 
remplir pleinement les condi­
tions legales concernant les in-· 
vestissements. 
II faut ameliorer et consolider les 
institutions.- responsables des 
investissements, en particulier 
les procedures, les modalites, 
afin d' empecher absolument Ia 
recherche d' interets personnels 
a partir d' activites d' investisse­
ments illegales. 

Finances et Monnaie 

( .. . ) Le systeme fiscal, en cours 
de moderni~ation , n' est pas en­
core strictement applique ( ... ). 
II faut renforcer Ia discipline des 
depenses du budget pour que I' 
approvisionnement des services 
publics et Ia realisation ees pro­
jets d'investissement publics 
soient derres, rationnels, et 
economiquement efficaces. 
L' adhesion prochaine du Cam" 
badge· a I' ASEAN influencera 
enormement les recettes du 
budget. Les recettes en taxes 
douanieres seront diminuees le 
Gouvernement devra done ren­
forcer son contr61e sur Ia col­
lecte des imp6ts pour qu' elle ne 
soit pas lacunaire, et elargir les 
bases· de I' imp6t et' des taxes 
locales -sans decourager les 
investisseurs et entrepreneurs­
de fa9on que les recettes puis­
sent alimenter les investisse­
ments publics, les interventions 
economiques, et augmenter les 
salaires des fonctionnaires. 
Pour obtenir une efficacite 
elevee dans Ia gestion du 
budget et des imp6ts. le Gou­
vernement royal prend les me­
sures d' urgence qui suivent : 
- toutes dispositions pour sup­
primer Ia contrebande sous to­
utes ses for11,1es; 
- suppression des exonerations 
d' imp6t en dehors de Ia loi sur 
les investissements, de Ia loi fis­
cale et des lois sur Ia gestion 
financiere; 
- le ministere de I' Economie et 
des Finances contr61era et fera 

reappliquer le contr61e avant de­
barquement des marchandises 
importantes de fa9on a assurer 
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~ epuis que M. Ek Sonn \9 Chan, directeur general 
de Ia Regie des Eaux, a 

fait le point sur /' eau potable a 
Phnom Penh, en juillet dernier, 
Ia renovation du reseau de dis­
tribution s' est poursuivie selon 
les previsions . 

transmissions · 
d' abord Toul Kork 

Une modification toutefois dans 
Ia succession des travaux con­
cernant Ia conduite de fort 
diametre ("transmission") qui 
doit approvisionner Phnom Penh 
a partir de Ia future unite de 
traitement de Chruy Changwar, 
suivant un itineraire nord-sud le 
long du bd. Monivong, depLiis le 
pont Japonais jusqu' au pont 
Monivong, avec un embranche­
ment le long des bd Charles de 
Gaulle et Monireth jusqu' au 
pont de Stung Mean Chey. 
Cette conduite doit amener I' 
eau aux banlieues situees au 
sud, en direction de Tak Mau et 
de I' autre cote du pont 
Monivong; et au-deJa du pont de 
Stung Mean Chey. 
Sans abandonner ces objectifs, 
il est apparu plus urgent de 
mieux approvisionner les quar­
tiers de T oul Kork et Ben 
Salang, a partir de I' unite de 
Phum Prek, sans attendre que 
Ia nouvelle unite de Chruy 
Changwar soit operationnelle, 
debut 2001 . 
Raisons : les pertes dans cette 
zone residentielle sont tres im­
portantes, atteignant 60 a 70 %; 
les branchements sont tres mal 
connus, Ia pression y est faible, 
de sorte que Ia consommation n' 
y est pas mesurable elle est 
payee au forfait. Lorsque le 
reseau aura ete renove, les 
pertes reperees, les nouveaux 
branchements realises (le COLit 
d' un branchement est d' envi­
ron 100$, qu' on peut payer sur 
18 mois) , les compteurs instal­
les, on pourra y amener dans un 
premier temps I' eau de Phum 
Prek. Tout le reseau ayant alors 
ete entierement renove, on 
pourra augmenter Ia pression. 

travaux : nouveau calendrier 
La premiere section de cette 
grosse conduite sera realisee 
entre I' unite de traitement de 
Phum Prek (pres de Ia gare) et 
le rend-point du Pont Japonais. 
Les travaux commenceront de­
but 1999, ils doivent etre termi-

. nes fin 1999. 
A partir du rond-point du pont 
Japonais, Ia conduite suivra Ia 
digue, vers I' ouest, jusqu' a I' 
antenne, de Ia Ia route 315 puis 
Ia digue nord jusqu' au carrefour 
de Ia Faculte des Sciences. 
De Ia il sera possible , apres 
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en bonne voie 

I' eau potable a Phnom Penh 
Fin 1998, les reseaux de distribution des trois quar­
tiers Don Penh, Sept Janvier, et Cham Carmorn au­
ront ete compietement renoves. 
Les reseaux des quartiers ouest, Toul Kork et Ben 
Salang, seront termines fin 1999. lis seront approvi­
sionnes en priorite par une conduite de fort diametre. 

2000, de ravitailler Pochentong. 
La connection avec les grosses 
conduites venant de I' unite de 
Chruy Changwar par le pont 
Japonais sera realisee , au rend­
point du pont Japonais, lorsque 
I' unite de Chruy Changwar pro­
duira de I' eau. 
Une ·unite de traitement pourrait 
etre construite de I' autre cote 
du pont Monivong. 

50% a 18 %, ou encore de 37 
%a 20%. 
La chasse aux pertes est parfois 
tres efficace par exemple, en 
remplac;:ant une section de 6 m 
seulement d' une conduite lon­
geant le bd . Monivong on a 
trouve 18 branchements clan­
destins . 

augmenter les tarifs ? 
La chasse aux pertes est direc-

la chasse aux pertes tement liee au probleme des 
La consommation devrait aug- tarifs si I' on arrive a reduire 
menter nettement dans les les pertes a 30 % ou moins, on 
quartiers de Toul Kork et Ben pourra eviter d' augmenter les 
Salang (arrosage des jardins, tarifs de I' eau, I' economie real­
... ). Et d' autre part il devrait y isee compensant a peu pres I' 
avoir une tres importante dimi- augmentation previsible des 
nution des pertes. frais d' entretien du reseau . 
Ces phenomenes, augmentation Mais encore faudrait-il .que le 
de Ia consommation, connaisc coOt de I' electricite, qui entre 
sance pre-....---------------...,......, pour 46 % 
cise. de Ia L' eau potable dans les 
consomma- a Phnom Penh depenses 
tion permet- de Ia Re-projets de tant une gie, n' aug-
facturation transmissions mente pas 
exacte, et exagere-
s u r t o u t ment. Or il 
diminution · est ques-
importante lion d' un 
des pertes, do ubI e-
d e v r a i e n t , ment du 
apporter · prixdu 
une aug- I Kwh. 
mentation On calcule . 
substanti- . a Ia Regie 
elle des re- ' que si le 
cettes . , _ . .. -··- prix du 
Cet accrois- ; Kwh devait 
sement des 

1 

passer a 
recettes 7,5 cents, 
sera bien le m3 d' 
necessaire eaLI devrait 
I o r s q u e , ,__ __________ _,__...._ _ ___.... etre vendu 

dans quel-ques annees, le en· moyen-ne a 1200 riels au lieu 
reseau aujourd'hui neuf coO-tera de 840 actuellemeot. 
cher en entretien. L' echelle des tarifs du m3 d' 
La diminution des pertes, qui est eau est tres forter:nent progres­
encore d' environ 50 % pour I' sive il est vendu au consom- · 
ensemble du reseau (parce qu' mateur de 300 a 1900 riels le 
en augmentant Ia pression on m3, selon les categories de con­
augmente le's pertes dans Ia sommateurs et selon les quan­
partie non encore renovee), est tites (en 97). 
I' un des objectifs majeurs de Ia II faudrait revoir cette echelle 
Regie. Au point que le directeur M. Ek Sonn Chan estime qu' on 
M. Ek Sonn Chan et les princi- maintiendrait au meme niveau le 
paux responsables se sont en- plafond des tarifs les plus 
gages a demissionner collec- eleves, mais qu' il faudrait rele­
tivement si, en 2001, les pertes ver les tarifs les plus bas i/s 
ne passaient pas au-dessous de passeraient de 300 a 550 riels. 
30 %. L' objectif sera tres-- Ce serait encore un tarif tres 
vraisemblablement atteint et de- bas, si I' on considere que dans 
passe. Dans certaines zones- les banlieues I' eau (souvent de 
test les pertes sont passee de mauvaise qualite) est vendue 

par des intermediaires 2000 ou 
meme 3000 riels le m3 (a Po­
chentong) . En province souvent 
1 000 a 1500 riels le m3. 
Si I' on considere aussi que 
dans les pays voisins , 
ThaHande, Laos, Vietnam, le 
prix du m3 est d' environ 6 fois 
plus eleve que le prix du Kwh 
(au Japon 20 fois plus, en 
France 40 fois plus), 
La Regie , qui consomme 3 % 
de Ia production d' EDC, cher­
che, sans succes jusqu' a 
present, a obtenir un tarif 
preterentiel. 

le probh~me des squatters 
C' est un des problemes de Ia 
Regie -il existe aussi a Manille, 
a Djakarta etc ... On peut d' ail­
leurs remarquer qu' a Phnom 
Penh c' est pour des raisons 
politiques qu' on a j,nstalle avant 
1993 des gens dans certaines 
zones publiques. Maintenant il 
est tres difficile de remplacer 
des conduites au-dessus 
desquelles quantite d' habita­
tions,ont ete construites, quar­
tier de Boeng Kak, de I' an­
tenne , etc . 
Sur 26 zones de squatters, on a 
maintenant reussi a installer des 
compteurs par families dans 
22 Ia le systeme est juste. 
Restent 4 zones "a problemes" . 
La un "representant" paie a Ia 
Regie le montant indique par le 
compteur principal, et le re­
cupere aupres des families. 
Mais ce representant fraude 
parfois, recupere un peu trop . 
Je propose done un autre 
systeme, dit M. Ek Sonn Chan : 
on elimine le representant, et on 
repartit les pertes (qui sont infe­
rieures a 1 0 %) entre to us les 
consommateurs. Cela compli­
quera evidemment beaucoup Ia 
facturation . L' augm13ntation par 
consommateur sera d' environ 
50 riels. Ce sera plus juste. 

financement jusqu' en 2001 
Le financement des travaux, par 
Ia Banque Mondiale, Ia Banque 
Asiatique de Developpement, y 
compris Ia conti-epartie cam­
bodgienne, est as:iure jusqu' en 
2001 "/' argent est Ia , tout est 
pret". 
Au-deJa de nouveaux prets 

vont dependre de Ia situation 
financiere de Ia Regie sera-t' 
elle autorisee a augmenter ses 
tarifs ? (elle n' a pas encore le 
droit de les fixer elle-meme · 

. dans un an sans doute) . 
lis vont depenare aussi de Ia 
bonne application des accords 
en cours. 
Outre Ia Banque Mondiale et Ia 

. BAD, on peut envisager des 
prets de I' AFD (Agence Fran­
gaise de Developpement) , du 
Japon ... II faudra negocier I 
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LIVR£S 
Le Genocide au Cambodge 
race , ideologie et pouvoir 

par Ben Kiernan 

G faudra encore de nom-
breuses annees pour eire 

pleinement informes de ce que 
fut Ia revolution de Pol Pot. ·Nous 
ne sommes qu' au commence­
ment de notre comprehension " 
ecrit le chercheur americain Ben 
Kiernan dans Ia conclusion de 
son gros ouvrage. 
Mais lui-meme a fait faire de 
grands pas a cette comprehen­
sion professeur d' Histoire a I' 
universite Yale, auteur de plu­
sieurs livres sur Ia periode 
khmere rouge, fondateur et direc­
teur du Programme international 
sur le Genocide du Cambodge, il 
a les connaissances, I' experi­
ence, et de considerables may­
ens financiers . pour mener ses 
travaux (plus d' 1 ,5 million de dol 
Iars depuis 1994 selon le Phnom 
Penh Post du 11124.12). 
"Premier bilan de ses recher­
ches", ce livre est passionnant. II 
repose -comme d' autres avant 
lui- sur une quantite impression­
nante de temoignages. Un tres 
minutieux, scrupuleux travail de 
rapprochements, de recoupe­
ments, lui permet de reconstituer 
un puzzle tres complexe .. 
Voici quelques points -parmi de 

nombreux autres- sur lesquels 
Ben Kiernan fait avancer Ia re­
cherche et Ia comprehension du 
regime de Pol Pot : 
- ideologie raciste : le moteur du 
regime khmer rouge, son ideolo­
gie, ne furent pas une "revolte 
paysanne", estime Ben Kiernan 
(qui ecarte sur ce point I' explica­
tion de M. Vickery), mais une · 
volonte raciste eliminer tout ce 
qui n' etait pas purement Khmer : 
Chams,Chinois, Vietnamiens et 
Khmers Krom qui avaient "un es­
prit yuan dans un corps khmer" , 
minorites ethniques, taus ceux 
qui avaient subi r· ~nfluence 
etrangere {gens instruits, gens 
des villes, ... ). 
" "un echiquier complique" : . il y 
eut de grandes differences selon 
les regions dans I' "ideologie" et 
dans le comportement . •des 
khmers rouges. Des 1973 exis­
ta it un antagonisms entre 
Khmers krahom ("rouges", durs, 
avec Mok) bases dans le nord et 
le nord-ouest, et Khmers rumdos 
(de "liberation") : sihanoukistes et 
pro-vietnamiens, dans I' est. 
Cet antagonisms e~plique I' inco­
herence dans les ordres, Ia pa­
ga'ie de I' evacuation de Phnom 
Penh en avril 1975 : les Khmers 
rouges venus de I' est (So Phim, 
Heng Samrin , Chakrey) enten­
daient I' evacuation comme provi­
soire. Ceux du nord, Pot, Khieu 
Samphaf,!, Hu Nim, Ia voulaient 
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definitive et I' avaient prevue de 
longue date, comme Ia dispersion r-------------.,..-------------------, 
des citadins et des families , ato-
misation destines a empecher 
toute association , toute resis-
tance, pour asseoir le nouveau 
pouvoir. Le nord et le nord-ouest 
ant des le debut ete moteurs et 
organisateurs de Ia revolution de 
Pol Pot 
- une crise permanente I' his­
toire des khmers rouges, c' est 
pour une tres grande partie celle 
de Ia lutte du "Centre" contre to­
utes les fractures, resistances , 
dissidences et rebellions, taus les 
"ennemis de I' interieur" reels au 
supposes, qui le maintenaient en 
etat de crise permanents, et qu ' i1 
a combattus par d' incessantes 
purges , executions individuelles 
et en masses, massacres, reJ 
pressions contre des regions en­
tieres, tortures et executions a 
Tuol Sleng. 
De fait, y eut resistance des 
Khmers "saar" ("blancs", Cham 
musulmans) , resistance dans Ia. 
"queue de Naga" au Rattanakiri .. 
rebellions dans Ia . " region 
1 06" (pres de Siem Reap) , dans 
Ia region 37 dans I' ouest, rebel­
lion ouverte de Prasith (avec Tea 
Banh), dans Ia province de Koh 
Kong, resistances au desaccords 
aussi a Phnom Penh (Hu Nim, 
entre autres, torture et execute a· 
Tuol Sleng) ... 
La principals rebellion fut celle de· 
I' est, terriblement reprimee . En 
janvier 1978, 1 00 000 Khmers 
frontaliers se retugiaient au Viet­
nam. Heng Samkai ·"No us no us 
sommes finalement rendu 
compte que nous ne parviendri-· 
ons jamais a renverser Pol Pot· 
par nos propres moyens. No_us· 
ne pouvions pas nous passer de 
/' aide des Vietnamiens ''. De I' 
est est venue, fin decembre 1978 
I' offensive ( 150 000 soldats viet­
namiens et 15 000 rebelles cam­
bodgiens) qui a demoli le Centre . 
- les relations du Kampuchea 
Oemocratique avec les pays 
voisins notamment le Vietnam. L' . 
idee eta it de reconquerir le Kam- : 
puchea Krom. D' ou les innom­
brables rncursions khmeres rou­
ges en territoire vietnamien, avec 
tueries indistinctes des villageois 
Khmers krom et Vietnamiens ' 
(Pol Pot : "Chacun d' entre nous 
do it tuer 30 Vietnamiens "). D' au : 
Ia reaction vletnamienne. 
- /' intervention americaine et les 
bombardements (''ce fut proba­
blement /' agent essentiel de r · 
ascension de Pol Pot"). 
- /' evaluation du nombre des 
victimes : pour Ben Kiernan com­
me pour Slivinski : 1, 700 000. 
- I' itineraire de Hun Sen; 
- et bien d' autres centres d' in-
teret. Bref, un livre indispensable. 

Le Genocide au Cambodge, 
race, ideologie et pouvoir, par 
Ben Kiernan, traduit par M. F. de 
Palomera,730 p. Gallimard, 1998. 
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